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NOUVELLES D'EUROPE JUSQU'AU 13 Juin.

Cuaupre pes Parrs,—Séance du 11 juin,
La chambre passe & la discussion sur la loi ten.

daut à assurer l’exéoution du traité du 4 juillet
1831.
M. le duc de Nonilles, premier orateur inscrit,

pense que tout a été dit sur cette question ; il vote
contre le projet de loi.

M. Guizot, ministre d'instruction publique : Les
Américains, dans tous les tems, ont réclamé contre
la violation du droits des neutres ; de tous tems,ils
se sont élevés contre l'application des décrets de
Berlin et de Milan. Jo n’entrerai pas dans l'examen
de ces décrets: c’est In grande question de blocus
continental, c’est une question qui a divisé les weil.
leurs esprits, je no dis pas en Amérique, mais même
en France, et c'était, je le dis, une question assez
douteuse, même en France, pour donner lieu à nue
transaction.  Lh bien! malgré la difficulté de la
question, il n’y a pas eu transaction. Les Améri-
caîus ont abandonné leurs preteutions et reconnu
implicitement la validité des décrets de Berlin et de
Milan, puisqu'ils ont été amenés à réduire leurs ré-
clamations aux navires séquestrés par suite d'une
application irrégulière de ces mêmes décrets ; ils ont
donc adopté les principes posés par la France—On
a examiné enenre une question de droit politique
constitutionnel : on a parlé d’honteur national.
Messieurs, le gouvernement de juillet n’a pas de
preuves a faire, Ses preuves sont dans l’attitude de
son armée, de sa marine. Le gouvernement est né
de l’élan national ; son existence, sa durée en Eu-
rope, voilà le meilleur gage de sa dignité. Le gou-
veruement jamais n’a pu se prévaloir d'une plus

 

 glorieuse origine. I! n’a pas de preuves à faire, il
les n fuites daus sou berceau. fl est parfaitement|
libre.
La question paraît décidée et M. le duc de Broglie, i

dans un discours remarquable en réponse à M, le
comte Roy, achève de démontrer ce qu’il ya eu |
d’honorable pour la France dans Pacquit de sa dette,
et d'avautageux en même tems dans le mode de :
liquidation. |
Quelques autres orateurs ont été encore entendus

et la clôture a été prononcée.
A M. le président de lu chambre des pairs.

“ Paris, 6 juin.
“ Monsieur le président,—Conséquemment à mes

protestations devant les deux chambres, je wai point
à repousser, par des formes judiciaires, la résolution ‘
inconstitutionelle prise par défaut contre moi par la
chambre que vous présidez,
Je proteste aujourd’hui contre Parrêt, comme

J'ai protesté contre la jurisdiction de la chambre des
pairs. Eutre elle et moi, ce n’est pas de justice et
de droit qu’il peut être question, mais de force, et
J'attends les elfets de sa moustrueuse usurpation de
pouvoir, heureux d'être victime plutôt que complice
des conséquences anarchiques du fatal système qui
pèse sur mon pays.

« Toutefvis, je défère à l’opinion publique la seu-
tence inouie dont je suis frappé, et j'en appelle à la
justice du peuple, le souverain de la pairie comme
le mien. Si cette justice est quelquefvis tardive,
ello n'en est pas moins inévitable, et je l'attends,
pour mon compte, avec confiauce.

* A défaut detitres éclataus, la prison que m’ou-
vre la chambre des pairs, au déclin d’une vie qu’il
n’a pas dépendu de moi de rendre plus utile à mon
pays, témoignera du moins que je n'ai pas été sans
dévoûment à des convictions qui n’ont jamais eu
pour objet que le bonheur du peuple.

“ Agvéez, ete.
“ Aupry b£ Puvraveau, député.”

Paris, 10 juin&.—La lui pourfaire jouir les colo-
nies des diverses modifications introduites daus nos
codes depuis 1830, a été adopide sans discussion,
Nous avons entendn avec plaisir l’honorable M.
Manguin réclamer, au nom de ses commettans eux-
mêmes, ces nouvelles améliorations apportées à la
législation coloniale,
— C'est pour la quatrième fois qne la chambre :

des députés vient de voter des secours aux réfugiés
politiques accueillis par la France, dont la grande
majorité est composée de Polonais Espérons que
le bel exemple que donne la France sera suivi en
Augleterrre, et que le parlement anglais retrempé
par la réforme et son récent triomphe, ne balancera
point à continuer le secours qu’il asi généreusement
accordé aux refgiés polonais déportés par la Prusse
et recueillis sur le sol britannique.—(ZLe T'emps.)
— La chambre des députés a adopté aujourd’hui

le projet de loi d'un chemin de fer de Paris à St.
Germain.
— Voici l'indication exacte des chemins en fer

actuellement parcourus ou en coustruction en

France :—
Designation des Chemins. longr. en muttres. |

De St-Etienne à la Loire- - - - - - 21,238

 

 

De St-Etienne à Lyon, par St.-Chamoud,
rive-de-Giers et Givors = - < - - - 6N,000

D’Audrezieux à Roanne - « - - . - 68,000
D’Alais à Baucaire, par Nimes (adjugé) - 70,000 |
D'Epinac au canal de Bourgogue (en con- |
struction) - - - - - < - - - - 28,000 |
— Onécrit de Marseille, 2 juin : i
« Notre situation sanitaire est des plus satis-!

faisante. On n’a pas compté un seul décès dausla:
journée d'hier. C'est la secoude fois depuis 40 ans
que ce fait s’est présenté,”

! s’est mis en mouvement pour empêcher un coup de

- chandises et de passagers sout arrivés ici ce matin,

“individus ignorans et bigots.

avec des éteudards, au sou des tambours, des fifres

chez Jamieson, et, par quelque maladresse en le re-
chargeant, il partit inopinément et blessa uo jeune

ou quatre miles de Kingston ; il ales deux mains

amputation,

: à 248, le quintal,

* à 26s6, crédit de 90 jours.

en Syrie des détails qui fout une grande sensation. |
Emir Béjir, prince des Druser, à profité du graud
embarras où le flean de la peste avait mis le pacha.
Les Dritses sont tombés sur les Egyptiens privés de ‘
tout secours. L'armée d’Ibrahim a été complète-
ment battue, et l'on pense que les Druses profite-
rout de cette victoire pour faire lever en masse la
population de Syrie. Les Exyptiens ue peuvent es-
pérer d’être secourus, car Ibrahim pacha, fuyant la
peste, s’est retiré daus la Haute-Egypte auprès de
sou père.
— Nous avons reçu, par voie extraordinaire, des

nouvelles de Lisbonne, du 27 mai ; elles annoncent
l'importaut changement qui vient d'avoir lieu dans‘
le ministère portugais. Le 25, la reino fit mander:
auprès d'elle fo marquis de Saldanha, pour le char-
ger do composer un nouveau cabinet, et le 27 au
soir, le ministère a été foruié coume il suit :—Pré-
sident du conseil et ministrre de la guerre, Saldan-
ha ; affaires étrangères le duc de Valmella ; à la
marine, le marquis de Loulé ; aux finances, Fran-
cisco Antonio de Campes ; à l'intéreur, Juan de
Sousa Pinto de Magalhaes ; justice et cultes, Ma-
nuel-Antouio Carvalho. Tous ces noms, counus et
honorés dans les annales patriotiques du pays, ont
été salués par les cris de joie de toute la population,
ce ministère est tout i fait dans la vole progressive.

Bordeaux, 10 juin.—Par le même courrier, nous
avogs des nouvelles de Madrid du 3 juin. A cette
époque, la capitale jouissait de la plus parfaite tran-
quillité, et il n’était rien arrive de notable dans les
provinces, pas wéme dans celles qui, par malheur,
sont le théâtre de la guerre civile.
— Par courrier extraordinaire, on vient d’ap-

preudre à Bayonne, à la date du 9 juin, que le chef
factienx Zumalacarreguy se portait à la tête de 21
bataillons, sur la ville ouverte de Bilboa. Valdés

 

main sur cette place, tandis qu’à Balbao les habitans
se fortifient et se disposent à se défendre vigoureuse-
ment. C’est le 8, dans [x nuit, que la garnison d’I-
run a quitté ce point militaire pour se rendre à St.
Sébastien ; quelques carlistes sont entrés se loger
dans la ville.

HAUT-CANADA.
Kingston, V+juillet,—~Le steamboat Rideau avec

la barge Clura Fisher en remorque, chargés de mar-

la Clara Fisher étant partie de Montréal vendredi
dernier, ayant conséquemmentfait le trajet en qua-
tre jours. Ou met maintenant les marchandises à
bord du St. Ceorge, et elles arriveront probablement
à Torouto la cinquième journée.—| Chronicle.]

Kingston, 13 juillet—En descendant, le Great
Britain, lundi, avait environ 70 passagers de cham-
bre, presque tous des Américains qui viennent vi-

 

 
—Lundi soir, les paîsibles habitans de notre ville

furent alarmés par une procession chogquante des
orangist.s paradant dans nos rues. Comme il y
avait plusieurs années qu’on n’avait pas été témoin
d’une scène aussi ridicule de leurpart, les orangistes
étaient coupables d’un même acte de folie qui à oc-
casionné des outrages violens sur des iudividus et
des propriétés de plusieurs de nos citoyens. Ces
derniers appréhendèrent naturellement les mênies
résuitats à la préseute occasion. Ces craintes se
sont trouvées sans foudement. Les catholiques ont
eu le bon sens et la patience de traiter avec le mé-
pris qu’elle méritait, cette provocation de quelques

Nous apprenons que
le parti, au nombre d'environ 130, se réunit à
l'auberge de Jameison, dans Waterloo-street, vers
11 heures de l’avaut-midi, et parcourut les rues

 
et des trompettes.  L’on avait braqué nu petit ca-
non à John-Having, environ un quart de ile de

homme du nom d’Edward Graham, filsde M. Tho-
mas Grahant, cultivateur, et résidaut à environtrois

tellement endommagées que l’on appréhende une
Il fut porté sur un contreveut chez le

cipaux capitalistes daus les fonds étrangers, ont un
peu contrecarré la dangéreuse baisse des fonds es-
pagnols,

duroi en conseil, pour permettre la levée de troupes
dans ce pays, destinées au service de la reiue d’Es-
pagne; et l'on rapporte aujourd’hui sur bonne au-

; i ; yg) torité que la France « 3 es ordre r lesiter Montréal et Québec.—[ibid.] t que la France donnera des ordres pou

ger, pour la mêmefin,

aura lever et conseil prive à St-Juwmes,

Paris du 4, nons sont parvenus ce matin.
donnons quelques extraits :—

Charles Grey ont travaillé lier avec M, le lord Gle-
nels, au bureau des colonies,

ont eu hier une conférence chez le premier minis-
tre, le vicomte Melbourne ; M. le lord Glenelg et
M. Spring Rice étaient présens.

le comte Gosford au Cauada, comme l’un de la com-
mission.—( Courier, )

constatait que lord Hill avait donné l’ordre que les
soldats de la garde-royale-à-pieds, qui stationue dans
la métropole, ne porternient plus leurs baïonnettes
sur les rues, lorsqu'ils n’étaient pas de service.i

 

Plus do 100 convives prirent part au Banquet, i la
suito duquel beaucoup de santos patriotiques furent
proposées et bues avec le plus grand enthousiasme.
(Minerve.)

QUEBEC:
JEUDI, 23 JUILLET, 1835.

 

 

Loup Gosrorp, CAPITAINE ET GOUVERNEUR GENERAL,

Le capitaine Gow, de I' Orwell, arrivé mardi soir,
a apporté pour la chambre de lecture de la Bourse,
le Morning Chronicle de Loudres, du 10 juin, qui
fait cesser tous les doutes au sujet du successeur de
son excelleuce lord Aylmer.

=

L'extrait verbatim
copié de lu Gazette de Londres du 9, reproduit
sur le Chronicle, se trouvera plus bas. Lord Gos-
ford a été aussi élevé à la pairie anglaise, sous lo
tître de baron WVorcivonas. L'on remarquera que
lord Gosford est nommé gouverneur en chef, et non,
hant-commissaire, comme l'avait été lord Amherst.
Malgré qu’on en parlât, il paraît que la question
d'euvoyer au commissaire, n'avait pus été alors dé-
ci do.

Voici la nomination officielle dont on à parlé :—
“ Whitehall, 9juin.—J1 a plu i sa majesté nommer

le comte de Gosford, capitaine-général et gouver-

Les journaux de Montréal fournissent des ren-
seignomens sur deux sujets qui indiquent le genre de
travaux, que MM.les patriotes auivent de nouvenu
après leurs visites aux townshipa l'hiver dernier.
Ce sont des assemblées publiques que ces messieurs
fout et courent, de Saint-Hiacinthe à Dunham-Flat,
comté de Missiequai; et en deuxième lieu, ln desti-
tution des clercs ds marchés de Montréal ainsi que
la nomination de leurs eucoesseurs, quoique ces
premiers tiennent leurs commissions de l'exécutif.

Nous avons déjà donué quelques renseiwnemens
surl'assemblée de St-Hiacinthe, dans laquelle figurait
un veillard qui n’avait rien de plus À faire avant de
descendre au tombeau que de voir M. Papineau;
chose facile puisqu'il x'exhibe partout. A Danham-
Flat M. Papineau selon son ami véridique du Vin-
dicator, qu’il a fait élire par des Canadiens à Yamas-
ka, qui ne le connaissaient ni l’avaient jamais vu, il
se trouvait réunies ROU à 1000 personnes, et chose
merveilleuse, une seule, M. Kuight le membre du
comté a pu leur adresser La parole; la réunion ayant
été adressée par MAL Papineau, Debartzeh, De
Witt, Perrault, Callaghan et T. 8. Brown, tous mis-
sionnaires-agivteurs de Montréal,

nes du journal sont employées à donuerles discours
prononcés ou écrits après coup.

{ nous trouvons tous les mensouges et les injures de

 
neur eu chef des provinces du Haut et da Bas-Cu- ! contume, celni que les catholiques sont taxés pour le
nada, la Nouvelle-Ecosse, le Nouveau-Bruuswick
et l'Isle du Prince Egouard.”

Whitehall, 8juin—a plu à sa majesté émaner

|

lebit.”
des lettres patentes sous le grand sceau, conférant |
la dignité de baron du Royaume-Uni de la Grande- |
Bretagne et d'Irlande, au très honorable comte |
Goslord et à ses légitimes héritiers, sous le nom
stileettitre de baron Worliurham, de Beccles, comté
de Suffolk,
La même gazette annonce qu'il a été nomméune

commission * pour prendre en considération l’état
des différens diocèses en Angleterre et dans ln priu-
cipauté de Galles” Les commissaires sont l'arche-
vêque de Canterbury ; sir Charles Christopher Pe-
pys; archevêque do. York; le marquis de Lans-
duwue; le comte Harrowby ; le vicomte Mel-
bourne; lord John Russell; l'évêque de Londres;
les évêques de Lincoln et de Glonvester; T. S.
Rice; H. Hobhouse; et sir Herbert Jenner.

Londres, (cité) 9juillet,—Les mesures des prin-

L'on pense fortement qu'il sera émané un ordre

‘ansport des troupes polunaises et allemandes d'AI-

Sa majesté revient à Londres aujourd'hui et il y

 
 

Pp.
Les journaux de Londres dun 7 juin, et coux de

Nous en

Londres, 3 juin :—M. le comte Gosford ot sir

Londres, 2 juin :—M. Walker et une dépntation  
M. le comte Gosford a travaillé hier au bureau

des colonies,
On dit que sir Charles Grey doit accompaguer M.

Unarticle reproduit sur la plapart des journaux,

Ce
ait est controuvé.—(ibid.)
—_—

soutien du clergé auglican y inclu. D serait inutile
de relever ces erreurs ; “magna est veritas et previe

Nous souhaitons bou voyageà ces messieurs
colportenrs de leur belle politique,

Quant àla question des cleres du marché à Mont- |
du couseil contre l’opiniun de ‘réal, la majorité de 4

leur avocat, ont voulu, s'emparer des fonctions et
surtout des honoraires de MM. Leprohon et Bibaud ;
mais ces messieurs les ont mis à la porte et refusent
les clefs; donc la majorité a nommé MM. Day et
Peltier, avocats, pour les chicaner et gagner leur
cause, Le tout est bien du genre des empiétemens
de la chambre, et peut être l'œuvre des membres de
la chamine. Que ces messieurs avancent ; il est
tout probable qu’ils réussiront à abolir tout ce qu'il
y a de national ou Canadien dans le pays, tout en
faisaut croire au peuple que c'est sa natioualité
qu’ils appuient. Ce résultat n’est pas chose duu-
teuse, et son mérite sera reconnu en temps ot lieu.pe

Lady Aylmer accompagnée de M. lo lieutenant
Paynter est partie bier matin par terre, pour los
Trois-Rivières, pour se trouver aux courses, Lo
capitaine Doyle, aide de camp, et plusieurs autres
messieurs sont aussi aux Trois- Rividves.

Son Excellence part samodi pourles Trois-Riviè-
res et se rend de li a Montréal pour l’inspection
militaire du 3Ze de lizne,—
À uneheure et demie, hier, tous les messieurs en

ville, nommés sur le comité par l’assemblée publique
de lundi dernier, se rendirent chez son excellence le
gouverneur en chef, pour présenter l’adresse sui-
vante:

A Son Excellence Marnuw Loup Avimen,
CC. B, Capitaîne-tiénéral ot Gouver-
neur en Chef, ete. ete. ete,

Qu'il plaise à Votre Excellence, — Les soussignés,
membres d’un comité vommé à une nombreuse ré-
union convoquée aux fins de prendre en eonsidéra-
tiou les moyens les plus propres pour elfectuer la
construction d’un chemin à lisses depuis le voisinage
de Québec jusqu’à la ville de Portland, dans l’état
du Maine, prennent humblement la liberté de se
présenter à Votre Excellence, et en conformité aux
désirs de l'assemblée, exprimées dans nue série do
résolutions, dont conte est ici humblement soumise,
ils demandent hwmblemeut qu’il plaise à Votre Ex-
cellence de nommer un ingénieur compétent, pour
explorer les vallées de l’Etchemin et de la Chau-
dière, et faire rapport de la meilleur route praticable
pourle chemin à lisses en contemplation; et qu’il
plaise de plusà Votre Excellence, accorder l'appui
du gouvernement à l’entreprise, et adopter telles
mesures que Votre Excellence, dans votre sagesse,
Jugera plus propres à atteindre le but proposé,

Lt comme de droit, ete,

 

  

Ou devait boau-
coup parler ¢n anglais commede raison,“et dix colon-

Dans ces discours

} Fennie 72.

. L'Anue'e.—L'inspection semi-annuelle ordinaire| des troupes de cotta garnison, pars Ssiznenrio bacommandant en chef, a enlieu en partie aujourd'hui.
12Gime, do line A été pañsé en revus ce matin, à
9 heures surles plaines d'Abraham, et cette après-midi À trois houres dans le quartier des cxserues «+
la citadelle, en ordre de marche. Lo TOdme, mouti-gnards écossais, sera passé en revue an même lieu otà la mème heure, vendredi matin, et l'après-midi
dans lu quartier des casernes des Jésuites,

Hier, les deux détachemens des 66)me. ot 70ème.
de ligue, d'environ 60 hommes chaque, arrivés lun
di de Cork, sur le General Howitt, se rendirent À
leurs casernes au son de la musique des régimens.
on est parti hier soir, sur le St, George, À peu près
le mène nombre d'hommes du Lae, du 2ko.et du
(3c. du ligne, se rendant à Montréal et au Haut
i Canada.
{Nous donnons ici la liste des officiers arrivés enr
le “Genoral Mewitt’:—15e, du ligne, M, le capitaiue
Brancker et M, le lient. Revlyerd; 21, M. lo capi-
taine Mars et M. l'ensoirno Ferviers 325. M. le ca.
pitaine Calder, MM. les cuseignes Kempt, Case et
Balfour, M. l'assistant chirurgien Poole ; OGe, M.
Fenseiime Carey; 790. M. Penscizne Skene; dn
génie, M.le deuxième liontonunt Hayden; départe-
mont de médecins, MM. les assistans chirurgiens G.
R. Dartell et Ledinrham.

Les dames suivantes avec lours familles, sont ar-
rivées surle mème bifiment: Me, Rudyerd et deux
enfans, Mde, Dartell et son enfant, Ale. Poole,
Mde. Kempt, et Mile. Carey,

SEANCES TRIMESTILLLES DE LA PAIX,
Sumediy 18 juillet, 1835¢

PRESENTMENT DU GRAND-JURY,
Qu'il plaise à Vos Honneurs ;

Apprelés en coaformité à la loi, pour fire les fons
tions de grands-jurys pour le district de Québoe,
nous prenous lu liberté d'assurer la cour, que nous
avons commencé nos devoirs avec l’entior désir d’ac=
complir notre tâche au meilleur de notre capacité.
Nous p:enons la liberté d'offrir nos remerchneus

à la cour pourl'adresse éclairée qui nous a été faite
au commencement de la séance,

Le grand-jury l'era remarquer qu’il Ini a été impos-
sible de procéder à une grande partio de ce qui lui
avait été soumis, par suite de l'absence des témoins.

! Lo graud-jury représente que l’existeuce d’une
variété de nuisances qui a été soumise à sa considé-
ration, et qu’il a lui-mêmeremarquée, et H prend
particulièrement La liberté d'appeler l’atteution de la
cour à l’augmentation des maisons de mauvaise re-
nommée, dont plusieurs se trouvent dans les rues
les plus fréquentées de la cité et des faubourys, ot

, qui devraient être interdites À l'avenir.
{Le grand-jury représente de plus, qu’il oxiste una
sérieuse nuisuïce publique dans lo chemin Sainte
Louis, occasionnée par la petite porte de la clôture
du champ du gouvernement militaire, joignant la
propriété de M, Archibald Ferguson, quel'on trouve
être la cause de beaucoup d'inconvénieus, vu qu'à
presque toutes les heures du jour et de la nuit, c'est
wie occasion de rassembloment d'honmes et de
fenmmes du plus vile caractère, qui y attirent les sol -
dats, les matelots et autres indivislus d'un caractère
dépravé, à quelques pas du graul chemin, et d'où
resultent les plus hontouses scènes d'ivresse, de
querelles et d'ubcénité, au grand détriment da voi-
sine ct de tons ceux qui ont occassion de pascor
daus ce chemin, comme aussi que c'est nuire aux
murs des enfaus et des serviteurs qui sont exposés
à voirles disgracieuses scènes auxquelles on fait al
lusion,  C’est pourquoi, le grand-jury vecommaude-
rail qu’il soit fait application au colonel Nicholls
pourfaire clore la dite porte, afin que ce nesoit plus
à l'avenir un aller et venir pour tout, le monde,
Le grand-jury représente de plus comme une nui-

sance publique, les personnes qui ont des tables à
Lx porte St-Louis et sur le sentier public en dehors
de la porte, lesquelles prétendent ne vendre que de
labière et des gateaux (cakes), mis qui, il est no-
toire, sout dansl'habitude de vendre des liqueurs
enivrantes, donnant par-là occasion à des querelles

 

docteur Yeoman qui pausa ses blessures, et de là on
le transporta chez Jamieson. Un jeune homuie
nommé Orser a aussi été sévèrementblessé à la fi-
gure et dans d'autres parties du corps. Quant la
procession fut lasse d'¢blouir les habitans de Water-
luo, elle prit la direction de Kingston, et prit ses

 

| quartiers-généraux chez Jacob Steel.—Libid.]

BAS-CANADA.
Montréal (mercredi ) 22 juillet :— Marchés—TLe

prix des alkalis vient de bausser et pour les potas-
ses on demande 2856 à 29sG; le plus haut de ces
prix à été payé cette après-midi pour un petit lot,
Aujourd’hui 120 quarts de perlasse ont été vendus

Pourle bled du Haut-vanada l’on
demande 553; celui du Bas-Canada 4s9, Environ
1000 quarts de farine du Canada superfine ont été
vendus cette semaine de 30 à 31s3 le quart ; fine 26

Le bœuf et le lard en
quarts est sans changement. Le rum et le sucre
sont aussi sans changement.
—L'assemblée des réformateurs du comté de Mis-

siskoui eut lieu jeudi dernier à Dantam-Flat. Cette
réunion était imposante par le nombre des personnes
qui y prirent part et par l’ordre qui y régna. Plus
de 800 francs tenanciers se rencoutrèrent à l'heure

| assignde & l'hôtel de Stevens, où le local se trou-
— Livourne, le 25 mai—Don Miguel vient de se : vant trop petit, on fut obligé d’en choisir uns autre,

réveiller de sa léthargie ; il a quitté secrètement Toute l'assemblée se forma alois en cortège et se
Romele 21, et s’est embarqué, à Civita-Vecchia, à ,Ç
bord du Lateau à vapeur le Sully, qui est arrivé ici
avant-hier, et est reparti le même jour pour Gênes '
et Marseille. On assure que Don Miguel a été va |
dans notre ville, habillé en domestique, et que lo
lendemainil est arrivé à Gênes sous le même dé-
guisement. _TI paraît hors de doute qu’il se rendra
parterre à Turin avec un faux passeport, comn |
* mestique de quelque personnage. Il est probabrs:
#2ani prendra ensuite la route de Gonève, et passera|
en Hollande, où il trouvera un gouvernement dis-
posé à lui donner des secours, |

— On nous écrit d’Alexnndre, le 22 avril :—Le;
nombre des decès diminue journellement parmiles|
Arabes ; mais on voit toujours de nouveauxcas
parmiles francs. La marine est dans un état déplo-
rable. Quelques capitaines cherchent à sortir à tout
prix de ces contrées malheureuses. Il n’ya aucun
des divers Lâtimens anglais qui chargent ici des co-
tons, qui n’ait la peste à bord ; et un grand nombre
de navires appartenantà d’autres nations se trouvent
dans le même cas. On mande du Caire que la mor-
talité y a été depuis le 15 de 1350 personnes. Par.
miles victimes de la peste, au Caire, ou doit signa-
ler ia veuve du célèbre Defterbar-Bey, unique fille
du vice-roi d’Egypte. La contagion a pénétré
jusque dans le palais du vice-roi, et a fait périrun
franc, chef de la garde, et dans la maison d’Ibrahim-
Pacha, où ont eu lieu divers cas déplorables,  — Constantinople, 13 mai—Des Ta:tares arrivés
d'Alepen 9 jours, rapportent sur l’état des closes i

rendit, précédée d’une brillante musique et de Lan-
nières, à l’Unionfree chapel pour y continuer les
délibérations.

Les membres marchaient deux à deux ct for-
maient une longue file, à la suite de laquelle se re-
marquaient les officiers de l’association, l’honorable
L. J. Papineau, l'honorable P. D. Debartzch, Jacob

| De Witt, Dr. O‘Callaghan, Dr. Bouthillier, O. l’er-
rault, T, S. Brown, E. Knight, Baker, &c.

Arrivés au lieu désigné, tous les membres s’assi-
rent en silence ; les officiers et les respectables in-
vités prirent place sur une estrade qui avait été

: préparé au fond de la chapelle.
Le Dr. Brownavait été élu président et M. Tho-

. mas secrétaire.
Des discours furent prononcés par MM. Papineau,

Dewitt, O'Callaghan, Brown et Perrault; ces ora-
teurs firent le plus grand effet sur l’esprit des assis-
tans.

Plus de 20 résolutions furent proposées et adop-
tées de manière à coustituer définitivement l’asso-
ciation, qui prometd’être Pune des plus nombreuces
et des plus actives da pays,

Aprèsces opérations, une très belle ode fut chan-
tée avec accompagnement d’une musique solennelle
et cette circonstance produisit une impression reli-
gieuse sur l'âme des personnes présentes.
On se rendit ensuite daus le même ordre au

milieu d’une grande prairie sur laquelle avait été
dressée uno table bien servie, sous un tente de
feuillage qui rappelait la simplicité des tems autiques.

Des lettres particulières de Loudres, datées aussi
récemment qne le soir du 9 juin, reçues par le pa-
quebot de Londres à New-York, le President, an-
noncent la nomination du comte Gosford comme
gouverneur des colonies anglaises de l’Amérique-
Septentrionale. Le ministère penchaït toujours a
nommer une commission, dont le comte Gosford et
sir Charles Grey (neureu du ci-devant premier mi-
nistre et autrefois jage de l’amiranté aux Indes-Ori-
entales) seraient deux des membres ; on parlait !
d’un troisième membre. M. Eliot, du bureau colo-
nial, serait secrétaire à la commission, étant la per-
sonnedestinée & cette charge pour les lords Canter-
bury et Amherst. La commission ferait voile sur
la frégate la Pique, qui était toujours retenue pour
ce service à Spithead,
Des lettres de Londres du 6 juin, donnent un

apercu peu favorable des opinions des membres appelés
au comité sur le commerce des bois. On parait pen-
ser qu’il fournirait une majorité des membres qui
étaient opposés à la protection que les impôts en An-
gleterre nous assurent. Des mesures actives de-
vaient cependant être prises pour ajouter au comité
quelques autres membres plus favorables, et on pen-:
sit y réussir. Toutelvis, dit-on, on ne fera pas de
changemens assez counsidérables pour mettre des
obstacles sérieux au commerce. |

 

 

 

1.’ Angleterre, la France et le Portugal, ont déci-
dé de porter secours à la reine d’Espagne, et exécu-
ter le traité quadruple. Il avait déjà été en partie
exécuté par des secours autorisés par te duc de Wel-
lington, et il est probable que maintenant, les sujets
anglais auront tonte liberté de prendre une part ac-
tive au service de la reine. Dou Carlos est appuyé
par le peuple, et Don Miguel, voyant intervention |
étrangère, a quitté Rome pour Jui porter aide.
Sans une intervention plus effective qu'un enrôle-
ment et des munitions de guerre chez l’étranger,
nous doutons si Carlos ne résistera pas avec succes,|
à aucunetentative de le chasser du territoire espa. |
gnol, lorsque le secours de l'étranger contre lui, lui .
donnera beaucoup plus de popularité, chez un peu-
ple plus fier et national qu’aneun autre de l’Europe.!
S'il n’est accordé qu’un simple secours, il y a toute
probabilité que la France et l'Angleterre seront for-
cées de ditiger leurs troupes pour aider A don-
ner un gouvernement constitutionnel à la nation es. |

| pagnole, qui n’est pas assez instruite pour participer
dans un gouvernement représentatif et qui devra |
longtemps être la dupe d'intriguans,
Le projet de loi sur l’indemuité américaine a pas-

56 sa seconde lecture dans la chambre des pairs de
France, et il paraît qu'il n’a pas été mention de la
clause qui a rapport à l'apologie de la part du gé- néral Jackson. Lors de la passation du projet dans
la chambre des pairs, M. Livingston a ordonné au |
chargé-d’affaires américain de quitter Paris, de sorte |
que toute communication officiel'e sera au moins |
temporairement interrompue entre les deux pays.

; Vince, j”

et à l’ivresse, ce qui nuit beaucoup aux passens.
| L'uttention du prand-jury a été particalièrement
attürée sur l’obstruction causée parles charretiers à
leurs divers postes, à hu Basse-ville, siutout a l'entrée
du Cul-de-Sae, et le jury ne peutomettre d'espelor
l'attention de lu cour à l’obstrnction complète du pri-
rapet près de La place du marcté de lu Passe ville,
‘par les paniers d’un grand nombre de colportenrs,

il plut a Sou Excellence de faire Ta réponse sui- Le grand-jury représente de plus, que le canal
vante :— ‘ouverten dehors de La porte du Palais est dna

“ Messieurs,—Sachant Parrivée i Québec de deny grande nuisance, et le jury reconnnan Le qu’il soit
messieurs députés par les autorités de Pétat du pris des mesures pour le faire couvrir; le nr ea

Maine, pour entrer en communication avee le gou- “dehors de la porte de la Canoterie, dans l'opinion
vernement et avee le corps comercial de cette pro- dujury, aurait besoin d'être ‘ebausse fau d'éviter

anticipé l’objet de votre adresse quant à les sérieux accideus qui pourra htarriver,
1x nomination d’un ingéaieur compétent pour explo- | Le grand-jury prie la cour de faire attention & lo
rer les vallées des rivières Chaudière et Etehemin, Coudition des portes publiques de In cité, c£ prend
afiu de voir et faire rapport de la route la plus pra- la liberté de dire qu'il serait facile de remédierà an
ticable pour le chemin en contemplation, pour éta- grand nombre de ces nuisances, en érigeant des
blir une communication facile entice Québec et la Heux d'aisances publiques daus des places conve
ville do Portland daus l’état voisin du Maine. J'ai nables. ï
donc fait donner ordre à un des employés du génie, Le grand-jury représente de plus, que Ja manière
dnement qualifié, de se rendre à Quévee, de Mont- extravaganto avec laquelle quelques chrarretiers mè-
réal, etäson arrivée, qui aura probablement lieu nent lew ; chevaux dans les rics, a oceasiound plu-
dans le cours de cette semaine, il lui sera ordonné do sienrs accidens sérieux aux citoyeus, et reconnmande
communiquer AVeG VOUS, Ou aves aucuis autres qu’il soit pris des Mesures pour mettre fin à une aus-

messieurs qu'il vous plaira nommer, si dangerenso pratique, A
Soyez assurés, messieurs, que je suis très porté à | Legraud jury remarque avecregret wilest ders

appuyer cette entreprise, et que je ne né: eral rien mérement arrivé nu accident serieux parsuite de la
de ce qui sera en mon pouvoir pour en faciliter l'ex- Inanrère négligente avee lagueile on provide aux res

écution. varations sur les parties supérieures des maisons, et
Château St. Louis, Québer, 22 juillet, 1835. le jet des vidanges dans les rues publiques, .
ee AR Le grand jury représente de plus la totale insuf-

M. Albert Smith, agent du Maine, partit avant- fisance du guet pour la protection de Ia vie et deg
hier pour rejoindre M. le colonel Long, doit propriétés des citoyeus, comme aussi le nombre in-
poursuivre sa route pour Portland. M, Long est suffisant de lampespour lu cité et les fanbour,rs.
attendu en ville aujourd'hui, | L'attontion du grand jury à été appelée à l'état
Nous apprenons qu’il vient de se vendre encore des de quelques pavés en bois des nouvelles rues et quais

étendus de terres considérables dans le voisinage de la busse-ville, qui sont quelquefois dungéreux
du Lac Temiscouata, et, nous dit-on, les diverses pour les passagers. Cl, . A
ventes ne se moutent pas à moins de £50,000. Tous. Le grand Jury a visité la prison et l'a trouvée
les acquéreurs sontdes résidens des Etats-Unis, ou très propre, ct n'a euteudu aucune plarutedela part
des compaguies d'individus. L'on a, dit-on, fait des des prisonniers. Le jury regrette que l’édifice ne
démarches pourl'acquisition d’une autre très-grande S0it pas suffisant pour classer proprement les prie
étendite de terrein daus Je Golfe ; l’on dit que c’est sonuiers. ;
Pile d' Anticosti, i Le grand jury représente de plus que la coutnme

. — de plusiears des charroyeurs d’eau, d'aller à la plasEntre autres passagers arrivés sur le Cunarlinn
. A ; ns . ce de débarquement du marché, (market landingy

Engle, étaient Chung-Eng, les jumeaux Siamois. et quelques autres places de ln basse-ville, pourpren-
dre leur eau, devrait être immédiatement arrêtée—
l’état impur de l’eau dans ces endroits est suffisant
pour mettre la santé du public en danger; et le
grand jury recommande que des pompes publiques
soit placées sans délai daus des endroits cunvenables.

Le grand jury regrette qu’il soit jamais arrivé
aucune circonstance par laquelle le public est privé
des services d'un ancien, utile et assidu oflicier pu-

(Signé)  J. W. Wooisey, Président.
Jos, Bouchette ; D. Burnet ; 1°, Buteau ; J. Fra-

ser; Noah Freer; H, Gowen, L. Massue ; 11,
Le Mesurier’; Jos. Morin; 8. Neilson ; Wu.
Patton; 1% Pelletier; George Pemberton; W,
Philips; 11D. Sewell; Benj. Tremain; Wm.
Walker; T. A. Youu,

Québee, 22 Juillet, 1835,

  

   

   

  

  

  

  

etament

Pendant l’ouragan de dimanche dernier, l’épouse
d’un nommé Vital Côté, domicilié à St-Thomas, a été
frappée de la foudreet tuée sur le champ. Elle était
assise dans une chambre, entourée de quatre de ses
etfans, lorsque l'éclair fit effet, et les enfaus n’ont
attrapé aucun mal. Elle laisse sept enfans en bas
âge.

Le jury du coronaire qui a visité la femme Bou- blic, Alexander Millar. ©

i Le grand jury no saurait terminer sos travaux

 

tette, rue Ste, Anne, faubourg St. Roch, qu’on di-
ait avoir ote as sine > cet: és-midi. ‘ ‘ . _.

saît avoir été assassinée, à déclaré cette après-midi, sans exprimerle plaisir qu'il ressent de la perspeurque sa mort était accidentelle. :



tive des améliorations intérieures dans ce district,
spécialement des avantages que le pays en général
doit en retirer, et la cité de Québec en particulier,
par l'érection du cheminà lisses en coutemplation,
de Portland, état du Maine, jusqu'à Québec; et re

flutte que Ja cour prendra telles wesures en leur
pouvoir pour aider cette importante entreprise.

ALFRED HAWKINS, chef.
Québec, 18 juillet 1835,

———————————
Rarport dU Coste’ bu CoNsEILSUR LPS MARCHES.
Votre comité a pris en consideration application

de plusieurs citoyens du faubourg St-Jean réclamant
la mise en opération du Marché-Berthelot au dit
fauboure, qui lui A été renvoyée par votre conseil
le troisième jour du présent mois de juillet,

Votre comité a d'abord examiné l’acte de dona-
tion du terrein du dit marché consenti par MM.
Amable et Michel Berthelot, à Jean-Baptiste La-
rue, écuyer, inspecteur des chemins, acceptant pour
la cité de Québec, passé devant Mtre Panet et son
confrère, notaires à Québec, le 16 février 1825, et
le procès verbal de l’homologation du dit marché
par la cour des sessions générales trimestrielles, en
dute du 30 octobre 1827, étant les deux titres qui
assurent la propriété du dit marché à la ville: et
nyant observé que plusieurs des clausses de la dite
donation et des conditions de l’homologation du dit
marché ne pouvaient point s’exécuter, les unes mi
litant contre les rèzlemeus de police pour les mar.
chés, et d'autres étant trop onéreuses, et que d’ail-
leurs la largeur du dit marché n’était pas suffisante,
et sentant qu’il fallait abandouner le dit marché si
MM.les donateurs d’icelui ne voulaient pas changer
les conditions de leur donation, votre comité a fait
veuir ces messieurs devantlui, et il n’a qu’à expri-
nier sn satisfaction de la manière libérale avec la-
quelle ils se sont prêtés à metre de côté tout ce qui
pourrait mettre obstacle à l'établissement du dit
marché. De sorte que votre comité a la satisfac-
tion de vous informer que le public pourra jouir
du dit marché sux clauses et conditions suivantes :—

1. Qu’au lieu decent pieds de largeur mentionné
au procès verbal d'homologation du dit marché, il
anra cent-dix pieds de large sur sa longueur origi-
naîre detrois-cent-trente pieds, mesure française.

2, Que la corporarion fasse faire d'une manière
convenable la descente de la rue Chatcaugnay au
dit marché, en line directe nvec cette dite rue, de
quarante pieds de large, les dix pieds que la côte
nura de plus que la partie supérieure de la rue de-
rant reprendre au côté Est—cet ouvrage devant se
faire durant un temps qui sera ci-après déterminé,
tuais qui ne pourra être moins du trois ans,

3, Que Paecès au dit marché sera libre pour le
débit de toutes denrées ou effets quelconques de
même qu’il est permis pour le marché St-Paul,

4, Queles 1 ére, Ze et Ge clauses, de la donation
demeurent en force.

5. Eulin ces MM. offrent de modifier ou expli-
«merla clause résolutoire étaut la septième de la dite
donation.
6 Malgré que dans sen opinion le marché n’ait

pas encore une largeur suffisante et que la nature
du terrein exige des frais cousidérables et qui ne
sorout probablement pus audessous de trois cents
livres courant, néanmoins vû le besom d’un marché
dans les fanbourgs St-Jean et St- Louis, la position
bien centrale de celui proposé, et Poflre généreuse
des citoyens du lieu, de contribuer à la confection du
ait marché, (leurs souseriptions se montant déjà à
la somme de £101 6 0,) votre comité est d’opinion
qu'il conviendrait de profiter des bonnes disposi-
tions des MM, Derthelot pour ourrirle dit marché
aussitôt que possible et que les mesures suivantes
soient adoptées à cette fin.

1. Que M. le Maire soit autorisé à consentir et
sivuer tous les actes ct contrats nécessaires pour
changer les clauses et conditions de la donation du
marché, de manière à rencontrer les nouvelles con-
ventions ci-dessus expliquées,
À sS’accorder avec Jes MM. Derthelot pour res-

treindre en autant qu’ils voudront y consentir, le
terme de cinquante années, durant lesquels le dit
mraché doit être le seul dans les fanbourgs St-Jean
et St Louis,
De stipuler sur le terme auquel le marché devra ;

s’ouvrir
De faire telles explirations et modifications qu’il

jugera à propos à la Fe clause de la dite donation,
Et enfin de faire faire et homologuer un nouveau

plan et procès-verbal du dit marché si cela parait
nécessaire.

2, Que les souscriptions pourle dit marché soient
immédiatement recueillies et emp'oyés à déblayer
et niveler le marché à mesure qu’elles seront per-
cues,

3. Que sur les fonds de la municipalité, destinés à
l'amélioration des faubourgs St. Jean et St. Louis, il
soit pris annuéllement, en commençant l'année pro-
chaîne, une somme de cinquante livres courant, pour
déblayer et niveler le marché et y faire fontes les
hitisses et améliorations nécessaires jusqu’à ce que
le tout soit complet.

4. Que les mesures les plus avantageuses soient
prises pourfaire faire la descente de la rue Chatean-
grnay ainsi que velle de la rue Berthelot et pour
miner le cap sur toute la longueur du marché,

5. Qu'en autant que les moyens ci-dessus men-
tlonnés le permettront, une partie du dit marché
soit immédiatement nivelée et déblayée et qu’il soit
érigé trois étaux de bouchers.

6. Qu’aussitôt les dits ét&ux construits avis pub-
lié soit donné en conformité au réglement adopté
parles magistrats en date du 30 octobre que le dit
marché est ouvert pourl'usage du public.

7. Que le comité des marchés soit autorisé à
suivre toutes les mesures susdites, & faire et contrac.
ter tous marcliés nécessaires, et à faire faire tous
los ouvrages ci-dessus mentionnés et à en ordonner
le payement.
Le tout néanmoins hnmblement soumis.

Ep, Grackmever, Président,

Fureau du Conseil de Ville, Québec, 9 juillet, 1835

   

1 ES EXERCICES PUBLICS du Perir-8e-
| À MINAIRE LE QUEVEC auront lieu MARDIIe 11,
MERCREDI le 1% et JEUDI le 13 du mois prochain.
Leu Messieurs du Séininaire invitent de nouveau les amis
de l'édtcation à venir encourager par leur présence les ef
forts lutéraires et philosophiques des élèves, Chaque jour,
In séance du matin commencera à 8} heures et cells de
l'après-midi à 1 henre. Les exercice du MA RKDI serant
suivis d'une p'tite pièce mythalogique amusante, par MM:
les Quatrièmes; ceux du MERCREDI, d’un dreme dans
le genre tragique, par M M. les Humaniste ; ceux du
JEUDI d'un plaidoyerlittéraire, par MM. les Ithétori-
ciens. Le tout se terminera par ia distribution solonnelle
des prix. four les détails des autres exercices, qu'on croit
devoir être géuéralement intéressins, voir les programmes
imprimés.

Les vacances annuelles s’ouvriiost VENDRELt matin,
14 acût.
Séminnire de Quéhec, }

le 27% juillet, 1875.
 

Es anis de l’éducation sont informés que les
Exrrcices LITTERAIREs du SEMINAIRE DE N1-

COLET commenceront MARDI le 11 du mois prochain,
après-midi, et se termmneront le lendemain au soir par ls
distribution des prix. Le départ des élèves aura lieu le 17
au matin

Nicolet. 21 juillet, 1875,

NE Réunion Générale de LASSEMBLIVE
CONSTITUTIONNELLE DIE QUIVBEC

aura lieu à l'ALGBION HOTEL, le VENDREDI 31
Juillet courant, à SELTT beuves, P. 36, pour prendre eu
considération l’expédient de présenter une ndresse à Son
EXCELLENCE LE GOUVEUNEUR FN CuEF, à lu fin de son
administration en cetie provinee.

ANDREW STUART Président.
I. 1). GAIRDNLER, Secretaire,

Québec, 21 juillet, 1835.

UNE ASSEMBLIVE PUBLIQUEtenue en
conformité d’un avis public, à la Bourse de

Québec. Lunai, 20 Juillet 1855,
J. W. Woorsey, Fcuver, au fouteuil.
Les Résolutions suivantes furent propostes séparément

et passées à l'unanimité, savoir :—

tre. Proposées par [env Le Mesunier, Fcuyer, se-
condé par 1°. Pererien, Feuyer ;

Résoli 12, * Que les membres de cette assemblée ont
la plus grande reconnaissance pour Pandiét manifesté et
les mesures adoptées par Jes ci oyens et la législature de
l'état du Maine pour ouvrir une communication par un

chemin à lisses de Portland aux voismages de Québec”
2e. l’roposée par Lo Masser, Ecuyer, secondé par le

Lt«utenant Colonel Boucuerre, Arpenteur General de
lu Province ;
* Que les avantages manifestes que cette Province en

générant et le distriet de Québte retreront de cette entre-
prise projetée font un devoir à tous ceux qui sont intéresses
à La prospécité de ce pays, d'en faciliter le prompt accom-
plissement par tousles moyens en leur pouvoir

se, l’roposée par GeonGe l’emsenton, Keuyer, secondé
par fe Dr. Monnis ;

s Qu’une humble adresse soit présentée à Son Excel-
tene- le Gouverneur-en-Chef. priant Son Excellence de
vouloir bien nom:ner uu ingénieur compétent pour exp'orer
les Vailées d'Etchemin et Chaudière, et s'assurer et faire
rapport de la route la plus prac:icable, et que de plus il
veuilie dunner l'assentiment du gouveruement aux vues
de cette assemblée, et adopter telles mesures qui lui semble-
rent les plus propres à remplir l’objet proposé.”

de, lroposée par J. Fraser, Leuyer, secondé par F,
Bureu, Eeuyer;

++ Qu'un comité de 21 soit maintenant nommé pour pré-
senter la die adresse à Son Excellence, pour correspondre
avec les autorités de état du Maine, pour s’'enquérir et
adopter telles mesures amsi qu'il peut Cre requis, pour ob -
tenir des informations relatives à l'ouverture de la hirne de

commurication proposée, et faire rapport de temps autre,

du résultat de ses travaux, à l'assemblée générale, qui sera
convoquée pour recevoir son rapport.”

5e. Proposée par W. 8S. Sewer, Feayer, Shérif, de
Quebec, se condé par §. Neeson, Ilcuyer

** Que te dit Comité soit composé comme suit et que sept
formeront un quorum, savoir 2°”

COMIHIE.
Patton W.
Peletior 12,
Pemberton G.
Phillips W.
Sewell 1. DD,
I'remain BB.
Walker W,
Whitney J.
Woolies J. W,

Young T A.

 

 

Bouchette Col,
Burnet, 1).
Butcau, FF.
Caldwell Sir J,
Fraser J,
Freer N.
Gowen HT.
Massue Le
Le Mesurier 11,
Alorrin Dr.
Netson Sami,

Ge, l"oposée par S. Newson, Ecuyer, sccondé
Cuantes Tunoron, Feuver ;

** Qu'il soit maintena it ouvert une souscription pour
faire face aux dépenses nécessaires à encouvir dans la mise

à effet des vues de cette Assemblées"
Te. Propusée par FH, Gowrs,

Rest QuirourT, lcuver;
* Que les procédés de cette Assemblée soient publiés

dans La CQurelte de Québec, dans le Canadien et le Mer-
curry”
Le Président ayant Inissé le fauteuil FH, Le Mesunier,

Feuyer, y fut appelé, et les remerciemens unanimes de

lAssembiée furent votés à J. W. Woousey, lcuyer. pour
la bonne volonté avec laquelle il avait pris le fauteuil et la
conduite habile qu’il y avait tenue.

L'Assemblée l'ut alors njournéesine die,

par

Iicuyer, sccondé par

 

(Signé,) J. W. WOOLSEY,
Président.

J. CITARLTON FISHER.
Secrétaire,

FEUILS à VENDRE, aux prix d'eucan, sur le
Quai de Bateau, Cul-de-Sac:
75 caisses Uyson Skin
co do Youn Ilyson
15 do Bohea

 

franc qualité supérieure.

D. VASS & Cir.

VENDRE sur le QUAI DE BUTEAU, Cul-
de-Sac :—
100 bales Tabac en feuilles de la Virginie
10 boucauts Tabac du FI. C.

100 quarts tabac en torquettes
75 demi. quarts dito
3 sacs de café
D bales dito de Mocha
G quarts d’ind-go
5 pipes Genièvre de Hamburgh
8 tonnes de Whiskey

30,060 Cigarres de lu Havanne
75 sacs du riz
L0 do de poivre,

—AUSSI
Lard, Bœuf, l’arine d’.A\vosne, Orge, Avoine, Pois.

LOUER, et possession immédiate, la

D, VASS & Cie.

3 grande Maison de pierre à trois étages,
avant vue sur le port et le jardin du Gouverneur, ci-devant

occupée parle Trés. ftévérend Evèque de Québec  S’a-

 

dresser au Bureau de la Gazette de Québre —Juin, 1833,
 

PORT DE QUEBEC,

ENTRE'FS EN DOUANLE.
Juillet 21,

barqne Regard, Compton, 7 juin de Londres,
& cie. lest.

navire Orwell, Gow, 12 do de Liverpool, à Symes & Ross,
cargatson généra'e, 19 émigrés.

guc'ette Perseverance, Edington, 5 juillet d'Arichat, à
Le Mesurier & cle, poisson.

gotlette Tay, Wilkie, 1 do. d'Ialifax, à R. Peniston,
sucre.

guëlette Iteine Blanche, Boudrault, 17 jours Guysbro®, à
C. F, Aylwin poisson.

pavire ‘Thomas Wallace, Strachan, 8 juin de Londres, à
Lemesurier & cie, lest.

brick ame, Crosby, 4 do. do a IH. Gowen & cle. do.
brick Lerwick, Kenny, 9 do. de Jamaica, à I>. & D. Bur-

net, rum,

 

a Gilmour

22e.

barque Caroline, Crawford, 28 maide Londres, a W, Price
& cie, lest.

brick Astrea. Neill, 7 juin de Belfast, à T. Curry, do. 67
émigrés. ;

brick St. George. Robinson, 10 do. de Cork, à Roger,
Dean & cie. do. 3! do.

brick Brown, Bell. 10do de Wotkington, à ordre, do.

Marié.

Mardi, à St-Roch, M. Thomas Larivière, à Demoiselle
Fléonore Dnssilva, tous deux de cette ville.

Décédee.

 

 

 

 

 

JUMEAUX SIAMOIS.

 

Pour un court tems seulement.

LES FRERES UNIS—-CHANG-ENG,

OstTl'honneur d'informer les Dames et Messieurs de
Québec qu'ils sont arrivés en ville, et ont pris des apparte-
mens convenables au CITY HOTEL, rue Ste, Anne,
en face de l'Iclise Ecossaise, ou il recevront les visites
des Dameset Messieurs qui auraient intention de leur faire
la faveur de les venir voir, À commencer Demain à midi.

MIDI jusqu'à DEUX heures de l'après-midi, et depuis
CINQ heures et DEMIEjusqu’à la noirceur.
L'on peut se procurer à leur chambre, des brochures con.

tenant un détail lustorique, avec une ressemblance grace
des jumeaux. Lundi dernier, Dame veuve Frarçois N avicr Garneau. 7 Ansussion, 1s. Sd.

Québec, 23 juillet, 1835,

Les heures d'admission à leur chambre seront depuis

AVIS.
E anussigné recevra des applications jusqu’au
JEUDI 5 Août, des personues qui désireraient

s'engager comme instituteurs de langue française pour
l'Ecote Britannique et Canadienne de Québec. Son
exigera de la personne qui obriendra la situation, qu’elle
enscigne à épeler à lire, la Grammaire et l'Acithmétique
et aide à la conduite de I' Eenle entre 2 et 5 heures de l'après
midi, quatre jours par semaine. L'on désireruit aussi que
celui qui fait application sache parler Anglais Le salaire
est de Z30 par année.

Par ordre du Comité.
JEFFERY HALE, Secrétaire,

21 Juillet, 1835.

MAGASIN DE MEUBLES ET DE HARDES,

HEY NORRIS prend la liberté d'avertir le
public de Québce et des environs qu’il a pris

cette boutique contrale coin de la place du marché St.
Paul, de J. H. Orxney, Ecuyer, où il se propose de
commencer à vendre des meubles neufs et vieux, hardes.

ainsi que d'autres articles propres pourl'usage des familles,
N. B — Les plus hauts prix Jonnés pour les articles dans

cette ligne de commerce.
Québec, 17 Juillet 1835,

ERDU, Jeudi dernier, uv CHECK de P. & D.
BURNET, sur le Banque de Montréal, No. 104,

daté de ce Jour pour £40 8s 6). Toutes personnes sont
averlies de ne point le recevoir, comme où en à arrêié le
Daiement aux Banques de cette Cité.
2N Juillet, 1835.

ERDUE ou VOLE, des Booms de M, Black,
une JOLLY BOAT iclin, peinte en noir en

dehors avec une barre jaune et fond blanc, avec John, of
Newcastle,” peint en jaune, en dehors de son arrière ; le
dedans peint en verd eten couleur de plomb. Quiconque
ramenera la dite chaloupe au quai de M. Black, sera géné-
reusement récompensé par le capitaine Hunter, ou

It. MACLEULLAN,
rue St. l’icrie.

 

 

_Quêber,9 juillet, 1875.

F7OLE—Du Bureau da soussirné à l’Ance-des-
Mères, ce matin, un juste au corps olive, avec

un porte-feule, dans l’une des poches, contenant plu-
sieurs papiers qui ne sont d'aucune utilité excepté pour le
propriétaire. —Le voleur peut garder le surtout s’il veut re-
mettre fe porte-feville, au Bnrean du soussigné, où à sa
demeure rue St. Louis, et il ne sera fait ancune question.

WM. PETRY.
Québec. 13 Juillet 1835,

BANQUE DE QUEBC.
VIS.—Une reunion générale des actionnaires
sera tenue à la Banque, le LUNDI 3 août pro-

chain. à ONZE heures du matin, afin de faire alors l’élec-
uon des Directeurs de l'institution pour l'année suivante.

NOU FIREEIR, Casier.
Québec, 4 Juillet 1835.

  

  
__ COLLEGE DE STE, ANNE.
ES Supérieurs du Collège de Ste, Anne pré-

_4 viennent le publie que les exercices litteraires
annuels, auront heu MERCEEDI le 29 du présent.—
Les amis de l'Education sont respectueusement priés d’y
assister.

 

Al. MAILLOUX, Ihre, Directeur.
Ste. Anne, 9 Juillet 1835.
 

SOCIETE D’'EDUMATION SOUS LA DIREC.
TION DES DAMES DE QUEBEC.

Parronne—La ‘Très. Honorable Milady AYLMER.
N a besoin d’une Institutrice pour prendre le
soin et la direction de l'Ecole, à commencerdu

ler Août; 31 sera reçu ds propositions à cette fin ; jusqu’à
la fin du courant, la Dames ou Demoiselle qui se presen-
tera doit bien entendre la langue Française et Anglaise de
manière à pouvoir enseigner à tire et à écrire et l’arisb-
méthique,

Cette École est conduite d'après la système de M. Lan-
caster,

Les propositions doivent être envoyées à Madame Van-
felson, Présidente, où à Mlle Buteau, Sverétaire de la dite
Société, qui informeront celles qui feront des soumissions,

du salaire qui sera nlloué par la Société ; les personnes qui
voudront se présenter doivent être pourvues de bonnesre-
commendations.

Par ordre,
FLORE BUTEAU

Québec, 9 Juillet 1835. Secrétaire.

Rr CUS par le Dacmernoeu, de New-York, et
Æ à vendre:
50 quarts de gros IMiz nouveau,

Aussi en mains,
De petites tinettes de beurre de l'Ile aux Grues, pour

Argent comptant seulement.

D. VASS & Cie.

 

 

VITILES.

ER Soussignés viennent de recevoir un assor-
À timent, étendu de VITRES d’une qualité su-

| rérieure. ce dilférentes dimensions, depuis 8 x 6 jusqu’à
24 x 20,00 boites de 50 pieds.

 
Wa. PRICE & Cie,

Québec, 7 juillet 1855.

fMUCKER, HERATIH& Cie. offrent en vente les
articles suivans qui viennent de se débarquer

de l'Agenorias l’Ospry, Ve Biitish Tar, et Sea Flower dela
Jumuaique et Atlantique. de Demerara

Snere en boucants, tierces et quarts, très clair,
Ram dela Jamaique en tonnes et pièces 1 (0 22.
Num de Demerara, eu tonnes, 1 (@; 4.

Dans leurs Magasins.
Lam des Isles sous le vent en tonnes,
Ean-de-vie blanche, venant droit de Gibraltar, 1 à 1,
Vin de Madère choisi, ‘ marque de Blandy,” en

pipes. prèces et quarts,
Po do, do. “marque de Houghton,” en pipes,
Sherry en bouteitles
Bailey Eeossaisen sacs d'un ewt,
Acier supérieur
‘Toite a drap de Dundee, Fgnes, ficelle,
Champagne supérieur en caisses de 3 dozaines.

Québec, 7 Juillet 1835,

ROWN STOUTenfutailles :
20 mnarts reçus ce printems, à vendre par

Wa. PRICE & Cie.

 

VENTESPARENCAN. —
UNE heure, à la Chambre d’Encan du soussigné :—

INQ CENS Boîtes vitres de 6x 8 à 20 x 24,
50 Firkins et 50 quarts brai, 10 barriques huile

de loup marin et huile de morue,
20 boites savon, 70 boites chandelle, 5 quiltauts vin

d'Espagne,
10 douzaine faulx anglaises ct manches, 50 douzaines

faucilles,
100 douziines étrilles, 20 barils peinture couleurs as-

sorties,
30 cruches esprit de térébentine et quelques lots de

quincaillerie,
—APRES QUOI—

Un assortiment général de marchandises sèches propres
à la saison.

MARTIN CHINIC,
_ Québec, 22 Juillet 1835. E &
l'ar FEncan seront vendus aux magasins dus soussignés
SAMEDI 25 Juillet, à UNE heure.
ENT Quarts lard d'Irlande Prime Mess,
50 do. do. Maut-Canada do. inspecté

en Juin 1835.
20 Caisses vieux Thé Iyson supérieur,
40 Paniers Vitrestà couronne CC.
6 Catssrs de Papier uni Pott et l’ost, Fin et Super-

fin, Bleu et Jaune.
—APRES QUOI—

6 Pines Sherry supérieur,
10 Pièces de Gin.

1 Caisse de variétés comprenant bijouteries françaises,
peignes,souliers, (satin et maroquin) savon parfumé, essen-
ces, &c.&ec. SANS RESERVE.

J. M. FRASER & Cie,

 

22 Juillet 1835,

VENTE POUR LES ASSUREURS.
Par Encan sera vendue par le Soussigné, LUNDI pro-
chain 27 du courant, à UN là heuresà la Bourse de Qué-
bee, au compte des Assureurs et autres intéressés,

| A Cargaison naufragée de la Barque Marshall
Macdonald, W, P, Bmith, ci-devant Maître,

telle qu'elle est où était entre l'Isle Barnabé et Rimoys<ki.
Lesdétails de la Cargaison seront donnés dans les afll-

ches.
MARTIN CHINIC.

Quebec, 22 Juillet 1835, E.& C,    

A VENDRE PAR LE SOUSSIGNES.
RAIE, Résine, Esprit deThérébentine,Cordage,
étoupe, Vernis, Bouchons, balets de tapis,

Chandelles, Lard Irlandais, Iœuf de prime et prime mess,
Pois,

Eau-de-vie de Cognac en pipes et en quarts, Genièvre
de Hollande, en dita, et en caisses, Cassonade.

Vin de Madère, Sherry et de Port,
RODGER DEAN & Cie

Québec, 25 mars 1835.
 

GILLESPIE, FINLAY & Cie ONT A VENDRE.
ASSONADE en Loucauts,tierçons, bariques et
en quarts,

Itum de la Jamaïque, en tonnes, bariques et quarts,
Eau-de-vie de Cognac en nipes et prices,

Dito d'Espagne, trés fuit.
Vin de Madère très supérieur, de Leacock et Haw,

—AUSS1—
Fleur fine, moyenne et Biscuit, Son.

ler Juillet, 1835.
 

IJAMBONS IRLANDAIS.
LE Soussigné atrend journellement une quantité

de jambous de la première qualité.
G. H, PARKE,

Quai de McCallum.

VENDRE par le Soussigué :—10,000 madri”
ers d’épinette, 12 x 9 x 3, de première et se.

conde qualités.
2,000 maudriers de pin rouge, 12 x 9 x 3

qualité,
2,000 do do 8x9x3
Lattes de pruche
10,000 planches de pin, pour le marché des os,

JAMES B. EDIE.
Rue St, Paul, Québec, 18 mai, 1835.

 

seconde

 

ES soussisnés ont à vendre, à leurs Magasins
coins des rues St, Pierre et St, Paul, ci-devant

occupés par Wn:. Budden & Cie , les articles suivans, sa-
voir:—

Fer anglais, rond, quarré et plat, grosseurs assorties
Fer à cercles, fer du Canada, double et simple
Acler de Crowley, tempéré et fondu
Superbes clous à cheval et à bardraux. du Canada
Euclumes, étaux, bêches, pelles et poëles
Chsînes pour radeaux de fer
Grilles, pocies du Canada, cambuses pour vaisseaux
llomben Fruille et en barre, plomb à tirer, assorti
Poudre B. FF, F¥, FIV, et en boîtes
Cordage, fil de cordonniers

Vitres, huile de lin bouilhe et crue
LEau-de-vie de Cognac, vin rouge d'Espagne, pipes.

AUSSI,
Chaines à patente, d’Acraman, et ancres pour vaisseaux

de 50 à 600 tonneaux
GOLUSWORTIY, TOWNSEND & Cie.

Québec, 5 mars 1835

AVENDRE PAR LES SOUSSIGNIS.
FESnperfine, Fine et Moyenne,

Sel de Liverpool,
Charbon de Newcastle et de Sunderland,
Briques, et bouteilles à vin,

JAS. HAMILTON & Cie.

VENDRE par les soussignés :—
25 quarts suif à chandelle de ]

llussie,
500 boîtes du meilleur savon de Li- | Par le John

verpool, > Francis de Li-
SCO bd. Îtes vitres, de grandeursas- | verpool,

 

sorties,
110 quarts cloux et fiches, J
10 balles Osnaburgh, 3
8 do. toile a draps de Dundee |
15 do. toile à voiles blauchie et 3 Par) Isabella de

non blarchie, Dundee.

10 do. lignesetficelles assorties
—AUSSI—

Un assortiment de Cordage à patente, fil carret,et cotde
blanche, &e. &c.

J. M, FRASER & Cic.

 

Québec, 23 mai 1855.

A VENDRIE.
112 TONNES 5 pièces du supérieur rum de

~ ln Jamaïque, reçues par le Douglas,
*Ospray et le Scaflower, parue Là 15.

5 boucauts sucre de la Jamaïque, 12 quarts de gimgembre
non moulu,

—Aussi en main—
Excellent rum de la Jamaïque, reçu par le John Tell.

de Liverpool,
Rum de Demerara, jus de citron, piment, quelques pièces

de Madère et de Genièvre.
50 al. douves de chéne rouge. fil à saumon.

D. FRASER.
Québec, 24 Juin 1935

LES SOUSSIGNE'S OFFRENT EN VENTE.
7 UM de Demerara et des Isles sous le vent, en

tonnes et en quarts.
Cassonade claire.
Vin de Madère en quarts
Do. de Benecarlo, en pipes et en pièces.

—AUSSI—
Lard supérieur, (snspecié cetteannée,)
l œuf du Canada. Mess, Prime Mess et Prime, en

quarts et demi-quarts.
Fleur superfine du Canada,
Excellent beurre en harrilsde 40 à 80 lbs.

J. W. LEAYCR A FT, DUNSCOMB & Cik
Quai des Indes, 28 juin 1835.

LE soussignés offrent en veute :—
100 quarts Lard supérieur (prime)
200 do do {prime mess)
50 tinettes Beurre du 11. C,
10 barils Saindoux supérieur
40 balles de l'abac en feuitles de la Virginie

1 caisse de Cigarres supérieurs, [marque de Brown]
100 boîtes de Savon de Montréal

Vin rouge de Sicile, Whiskey de Montréal, Raisins,
Farine d'Avoine, Barley, cte.

—AUSsSSI,=
Attendus tousles jours de New-York :—

100 quarts de Résine
100 do Brai
50 do Goudron
40 tierces de lüz nouveau.

TORRANCE & YOUNG.

 

 

Québec, 4 inin 1835.

M*E54N & BOURNEont à vendre Eau-de-
+ vie, Genièvre, Vins, Savon et Chandelles de
Liverpool et de Montréal. Montarde, l’eintures de toutes
couleurs, Vitres, Papier Post, l’ot et à Enveloppe,etc. ete.

Québec, 13 juin 1835,

 

 

E Soussigné vient de louer le QUAI et le
JITANGAR ou Magasin commodes et centrale-

ment situés, au bout de la rue Saint-Jacques, appartenante
à Menny ATKINSON, FEcuyer, où il est prêt À recevoir les
effets et marchandises qui lui seraient consignés, et à se
charger des affaires qui lui seraient confiées comme AGENT
Grnxerar et Marciann à Commission. 1 fournira le
quaiage et le Magasinage à des conditions avantageuses.—
Le magasip, par sa construction, est bien approprié aux
grains, aux fruits, farines, etc.

W. TREMAIN.
24 mai, 1835.

DISSOLUTION DE SOCIETE.
A Société de HOLCOMB & LATHAM, est
de ce jour dissoute par consentement mutuel.

Les affiires seront, à l'avenir, transigées par R. LATHAM,
seulement, lequel paiera toutes les demandes contre HoL-

coms & LATHAM et est autorisé à retirer toutes leurs dettes,
S. R. HOLCOMB.
Re LATHAM.

 

Québec, 15 mai 1835.
lt. LATITAM €st autorisé à percevoir toutes les créances

du soussigné. S. F. HOLCOMB.

Québec, 15 mai 1835.

LATHAMoffre en vente, les articles suivant:
e au ci-devant magasin de Holcomb & Cie.

coin des rues St. Paul ct St. Pierre :
2000 quarts de farine superfine, fine et moyenne
GOO quarts de dito sure
350 do. re lard. Prime Mess, Mess & Prime,
80 tinettes de beurre
60 do, de ssincoux
70 boîtes de chandelles
50 quarts de pois.

AUSSI,
Tabac en feuille, biscuit en sacs, houblon, erackers de

Boston, langues en darrils et deuni barrils; jambons, balais
À tapis &e. &e.

R. LATHAM.

 

Québec, 15 mai 1825.

LE Soussigné, previent ses amis et le Public
qu'il à transporté sou magasin dans la maison

ci-devant occupée par Me. F. Méthot ou il aura toujours
un des meilleurs assortiment de Cuir ; et aussi Tabsc en
torquette, Tsbac en poudre, Sigarres St. Eustache, Lard,
Saindoux, etc. elc. etc. etc.

CHARLES F. PRATT.
Coin des ue Lamontagne et Sault aux Matelot.
Quévec, 2 Mai 1835.

VINS FRANCAIS A VENDKE.
LE soussigné offre en vente :

Vingt caisses Vin Français, récemmentarrivé,
Vin a’ Hermitage blanc et rouge,
Vin Côterôtie do. do. .
Vin 8t. Perryblanc grand mousseux et non monsseux.

Le tont garanti de la première qualité qui ait jamais &ié
importée en ce pays

po bey G. D. BALZARETTI,
8 Juin 1855. No. 9, rue du Palais
 

LE Soussignés, Agens pour la vente des clous,
dits (beaver cut aile) comme aussi de cardes

à moulins et à maine, auront toujours en Nain uN assor-
timent et pourront fournie les commerçans à des taux mo-
dérés.

J. M. FRASER & Cie.
Québec, 16 mai 1835.

OUVEAU Magasin de Clincaillerie et Magasin
général en gras et en détail, No. 10, Rue de la

Fabrigue—Québee,
Les soussigné prend la liberté d’annancer qu'il regnit

maintenant à l'établissement stis-nommé un assortiment
étendu et très complet de clineaillerie, coutellerie, articles
de bronze ct argentés, &c &e, lesquels seront vendus à des
prix très modérés.

JOSEPII MOORE ROSS,

 

20 Juin 1835.

SUCRE DE LA BARBADE,
UELQUES Beaucauts de SUCRE TRES
CLAIR, récemment reçus par le DILIGENCE,

et à vendre, par
J. W. LEAYCRAFT, DUNSCOMB & CO,

Quai des Indes.

 

Québec, 10 Juillet, 1855.
 

VIS.—Le soussigné ayant transporté son Bu-
reau d’Encanteur et Courtier ou lieu bien

eunnu, No.9 rue du Palais, vis-à-vis de l'Albion-Hotel,
et Ayant des dépendances considérables, de grandes voutés
àl'épreuve du feu, et reconnaissant les faveurs qu’il a déja
reçues depuis qu’il a commencé son ci-devant élablisse-
ment, il en sollicite, avec confiance, une continuation, et
et il espère que par son attention aux intérêts de ses amis

| et ses pratiques, l’on verra qu'il leur rendra justice et qu’il
recevrace support qu’il sollicite humblement.

G, D. BALZARETTI.
Québec, rue du Palais, 2 Mai 1835.
 

L' Soussirné ayant été duement nommée Cura-
teur à ln succession vacante de feu Pierre

Joutin, en son vivant Varchsnd à St. Vallier, requiert
tous ceux qui ont des reclamations, contre la dite succession
de les présenter ducment authentiquées, tous uh moins de
cette date ; et ceux qui sont indettés envers icelle de piyer
sans délai,

JOIIN FRASER.
Québec, 20 juin 1835
 

VERTISSEMENT.—Le soussigné ayant été
ce jour appointé par le Cour du Banc du Roi,

curateur à la succession vacante de feu Jean BarrisTe
MALTINUCtO, Ci devant de Québec, marchand, décédé, int
forme les personnes qui doivent à la dite succession qu’il
exige qu’elles payent immédiatement entre ses mains le
montant de ce qu'elles peuvent devoir ; et prie celles qui
ont des réclamations contre la dite succession de lui prue
duire leurs comptes duement aitestés,

G, D. BALZ\RETTI,
Cursteur,Québec, 12 juin 1875.
 

COMPAGNIE D’ASSURANCE DU OUEST DE

L'ECOSSE.
ES Soussignés sont autorisés par la Compagnie
d'Assurance du Ouest de l’licosse, à assurer les

propriétés de loutes descriptions, contre les pertes ou dom -
mages par le Feu. aux conditions les plus raisonnables et de
régler 1c1 touces pertes qui peuvent avoir lieu. aussitôt que
le Inunitant eu sera pronvé.

RODGER, DEAN & Cie.
Québee, 28 mars 1835.
 

L'ALLIANCE BRITANNIQUE El EFRAN-
GEitle.

OMPAGNIE d’Assurance de Londres pour
la vie et contre l’Incendie, établie par acte du par-

lement en 1824, capital £5,000,000 stg.
Cette compagnie continue à assurer les biens de toutes

especes contre toute perte ou dommage causés par le feu,
conditions les plus modérées,

FORSYTH, WALKER & cie,

A VENDRE.

9 ETTE excellente Maison, avec le QUAr,

 

Pa \ ;
Ht prés da guard de la Reine, rue Sous-le-

“ve Fort, contenant 30 pieds de front, borné à la dite
rue et en arrière, par le Fleuve St. Laurent, sur la dite lar-
geur de 30 pieds, mesure Française. Le tuut comprenant
3,110 pieds, pour le quel on docnera des titres incontesta-
tables. L'uu n'exigera qu’un quart du prix d'acquisition
en passant contrat. S’adresser à -

WM. WILSON.
Québec, 33 juillet 1835.

VENDRE à constitut, au à loner, pour un
. nombre d'années, près de quatre-vinet dix

acres de terre formant environ la moitié du DOMAINES
DE BEAUFORT.
Le chemin macadamisé qui s’étend_ jusqu’à cette pro-

prrété étant bon en toutes saisons de l'année, le soi fertile
cr sa situation agreable, doivent rendre ce lieu un site dé.
sirable pour une ou plusieurs tmaisons de campagne. et le
propriétaire est prêt. (si on le désire,) de la diviser par lots
et d’en disposer par concession au par (ivage 4n sort à cons
stitut.
Québec. 11 Juillet, 1835,

zip À LOUER, ct possession donuée immé-
diatement.—Ce viel établissement et Mar-

soN plaisamment située, No 18,rue St. Jean, haute
ville, Québer, avec un excellent jardin, remise, écuries, &e,
Elle a été dernièrement occupée par Mdme, Stilson,
comme maison de pension, et mérite l’attention d'aucune
personne qui vaudrait embrasser celte occupation.

AUSSI.
Cette Maison «pacieuse et commode, No. 19, rue du Pa-

lais. lille peut èue occupée comme une au deux bâtisses
séparées,

WAL. WILSON,
18 juillet 1835. No. 18, rue St, Jean,

ce À.
sas

  
 

LOUER.—Toute la maison occupé par
le soussigné,située en cette Haute Ville,

au coin des rues Buade et du ‘Trésor.
LOUIS PANET.

Québec. 9 Avril 1835.

MAISON DE LA TRINITE*,
, Québec, 18 juillet, 1835.

VISest par le présent donné,
que NicuoLas PARADIS, pilote,

sour Ja rivière St. Laurent, pour eg, -n
bas le port de Québec. est interdit de

ÿ ses fonctions comme Pilote, jusqu'au
premier jour d'Avril 1857, et après ce
tems, jusqu'a ce qu'il ait subi un examen

ESS levant le bureau d’examinateurs, pour

avoir, le 23 juin, faute de soins et de diligence, pendant
qu'il avait la charge du Navire Majestic, dont Henry
Barrack était maître, échoué le dit nuvire sur la batiire
de I'lie Blanche, et ayant par ce moyen, causé la perte
totale du dit bâtiment.

Attest, E. B. LINDSAY,

R.M. TQ.

MAISON DE LA TRINITE'.
_._ Québec, 7 Juillet, 1835.

A VIS est par le présent donné
que JAMES ENGLISII,

Pilote Nu. 19, pour et en bas du port
de Québec, est suspendu de ses fonc-
tions comme Pilote, jusqu’au ler Mai
1877, pour avoir échoué le navire
Ethelbert, dont IF. H. A<HTON est maj.
tre, sur l'Île d'Orléans, le 24 juin der-
niers

Attesté, E. B. LINDSAY,
R. TH. Q.
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